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Une « nouvelle » dédicace apaméenne 
à Cn. Marcius Rustius Rufinus

Jean-Charles Balty
Université libre de Bruxelles

Les solides liens d’amitié établis à Palmyre, voici plus de quarante ans maintenant, 
avec les archéologues polonais successivement en charge de la fouille au lendemain 
du décès de K. Michałowski — A. Sadurska, M. Gawlikowski et W.A. Daszewski 
— me conduisent à revenir ici, pour cet hommage rendu au troisième d’entre eux, 
sur une brillante personnalité de la Syrie romaine qu’honorait une inscription in-
édite publiée dans le récent volume de Mélanges offert au second de ces collègues 
(Balty 2005 : 21–24, Fig. 1). Il m’est agréable de réunir ainsi ces deux amis avec 
lesquels nous avons passé tant de moments heureux dans ce Proche-Orient auquel 
nous sommes, les uns et les autres, tellement attachés.

 
Ce retour sur la figure de Cn. Marcius Rustius Rufinus m’est dicté par la redécouverte, 
dans les archives de la Mission archéologique belge (Centre belge de recherches archéo-
logiques à Apamée de Syrie, Académie royale de Belgique, Bruxelles), d’une deuxième 
inscription, demeurée inédite jusqu’ici : une dédicace au même personnage — et dans les 
mêmes circonstances, à n’en guère douter. Cette brève note me permettra, par ailleurs, 
de réexaminer la formulation même du texte du premier document, déjà corrigée par les 
éditeurs de L’Année épigraphique (AÉp 2005 [2008] : 548–549 n° 1559; cf., à leur suite, 
SEG 55, 2005 [2009]: 532–533 n° 1622). C’est par là que je commencerai. 

On admettra volontiers, avec O. Salomies (AÉp 2005 [2008] : n° 1559), que le pre-
mier terme (ἐπίτροπος) de la mention de la procuratèle financière de Syrie ait été omis, 
Σεβαστῶν ne pouvant effectivement se rattacher à ἔπαρ[χον]. L’oubli est, certes, gênant 
dans une inscription officielle émanant de la βουλή et du δῆμος. Or, on ne peut le resti-
tuer dans la partie droite de l’inscription car cette restitution aurait pour effet d’allonger 
considérablement la lacune des autres lignes — dont la longueur est quasiment assu-
rée. On lira, d’ailleurs, ἔπαρ[χον] στόλου (cf., entre bien d’autres, IGLS 4008 : Rouad) 
plus vraisemblablement encore qu’ ἔπαρ[χον τοῦ] στόλου, que j’avais proposé pour 
que le nombre de lettres corresponde davantage à la longueur des lacunes des première 
et troisième lignes, Ῥου[φεῖνον] et Ῥαουεννα[τίου]. Ce texte, gravé à la hâte en rem-
placement d’une dédicace précédente dont j’ai signalé la rasura, présente donc de réelles 
anomalies en dépit de son écriture et de son ordinatio soignées. S’il faut bien entendre 
ἐπίτροπον Σεβαστῶν, et non Σεβαστῶν ἔπαρ[χον] par un malencontreux amalgame 
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des deux titres dû au lapicide, c’est cette charge de procurator Augg. que Cn. Rustius 
Rufinus avait obtenue à une date postérieure au 28 janvier 198 (cf. ci-après), et non le 
commandement de la flotte de Ravenne — ce qui revient à repousser d’un an au moins 
la date de celui-ci et rend l’ascension du personnage moins « fulgurante », pour reprendre 
ici l’adjectif utilisé dans le titre même de mon article. Il n’empêche qu’il aurait alors suc-
cessivement occupé, en sept ans maximum, les charges de préfet de la flotte de Ravenne, 
préfet de la flotte de Misène et préposé à l’annone militaire pour atteindre, en 205, 
la préfecture des vigiles, ce qui est impressionnant malgré tout. Puissent de nouveaux 
documents nous aider à préciser davantage la chronologie de cette brillante carrière !

Fig. 1. � Inscription de Cn. Marcius Rustius Rufinus re- 
dressée sur le site de sa découverte (Mission archéolo-
gique d’Apamée, 1937; photo IRPA, nég. 97044 A) ; 
retsitution (J.-Ch. Balty)
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* * *
L’inscription éditée dans le présent volume n’a malheureusement pas été retrouvée; 
comme de nombreuses autres, signalées par les voyageurs et les premiers fouilleurs, elle 
a dû être remployée dans des constructions du village moderne, à Qal‘at el-Mudiq (Van 
Rengen 1969 : 95–96). Elle nous est connue par un rapide croquis, avec transcription 
du texte, dans le carnet épigraphique du directeur des fouilles, F. Mayence, pour l’an-
née 1937, et par une photographie prise sur le lieu même de la découverte (Mission 
archéologique d’Apamée, 1937; photo IRPA, nég. 97044 A), photographie ici reproduite 
[Fig.  1]. Le carnet porte la brève mention suivante : «  Fgt. d’inscription trouvé à la 
basilique (près des mosaïques des Thérapénides) ». Cette « basilique » n’est autre que la 
cathédrale (souvent appelée aussi « cathédrale de l’Est »); notre document provient donc 
de la partie orientale de ce vaste complexe épiscopal où il avait été, de toute évidence, 
remployé et, pour ce faire, retaillé. La petite règle graduée, placée au pied de l’inscription 
sur la photographie, permet d’estimer les dimensions de la pierre, que ne donne pas le 
carnet : env. 0,91 m de hauteur sur 0,35 m de largeur; on ne peut malheureusement en 
discerner l’épaisseur. Intact sur son bord gauche, le bloc a été recoupé en deux, dans le 
sens de la hauteur : en regard des six ou sept lettres conservées, il doit manquer de cinq 
à six lettres, à droite, pour compléter valablement l’inscription, comme le montrent les 
restitutions assurées des lignes 2  à 4. Le bloc a, par ailleurs, été buché dans sa partie 
inférieure, sur une hauteur d’env. 0,25–0,26 m, pour faire disparaître, au moment du 
remploi, les moulures qui l’ornaient et eussent gêné sa mise en place dans un mur. On 
envisagera donc qu’il ait pu constituer, à l’origine, une base de statue d’env. 0,91 m de 
hauteur sur 0,65–0,70 m de largeur.

Le texte, aux lettres assez effilées d’env. 6,5 cm de hauteur et à l’ordinatio soignée, se 
présente comme suit :

ΡΟΥΣΤ
ΡΟΥΦΕΙΝ
ΧΟΝϹΤΟ

4     ΟΥΕΝΝΑΤ
ΑΜΕΙϹΚ
ΦΑΒ. Α

C’est, à quelques détails près, ce qu’y lisait aussi F. Mayence, dont la copie semble bien 
ne pas être parvenue aux RR.PP. Jalabert et Mouterde pour la préparation du volume 
des IGLS, alors qu’ils enregistrent l’inscription de la mosaïque des Thérapénides (IGLS 
1340), celles de la synagogue (IGLS 1319–1337) et celle d’un Ulpius, eques singularis 
(IGLS 1311) mises au jour durant la même campagne. Son caractère très incomplet avait 
dû décourager le fouilleur de la communiquer aux éditeurs du corpus à Beyrouth.

La dédicace de la Porte Nord (1998) invite à revenir sur ce texte de 1937, qui, 
au vu de celle-ci, n’est pas difficile à restituer — du moins dans ses premières lignes. 
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L’inscription, je viens de l’indiquer, se réfère au même personnage et aux mêmes événe-
ments, le moment où Cn. Marcius Rustius Rufinus, appelé à prendre le commandement 
de la flotte de Ravenne, quitte la province où il vient d’exercer la charge de procurator 
Aug. prouinciae Syriae (CIL X : 1127; Avellino), une de ces procuratèles financières qui 
étaient les premières fonctions civiles de la carrière équestre. On est là en 198 (AÉp 2005 
[2008] : 549 n° 1559, corrigeant, sur ce point, la date de 197 que j’avais retenue pour 
l’élévation de Caracalla à l’augustat sur la base de Kienast 1996 : 162).

La dédicace de la Porte Nord était faite par le Conseil et le Peuple (ἡ βουλή καὶ 
ὁ δῆμος) de la ville; celle que j’édite ici est également due aux Apaméens, dont la fin 
du nom est assez reconnaissable à la 5e ligne : ΜΕΙϹ, soit [οἱ  Ἀπ]αμεῖς, immédiate-
ment suivis d’un Κ. J’y verrais volontiers une nouvelle mention de l’épithète Κλαυδία/
Κλαυδιεῖς que portent la ville et ses habitants depuis la reconstruction consécutive au 
tremblement de terre de 47 (Balty 2000 : 459–481, plus spécialement 468–470 notes 
18–22); une série de documents en atteste l’usage jusqu’en plein IIIe siècle. Mais on 
notera aussitôt qu’il eût, en principe, fallu que Κλαυδιεῖς précédât Ἀπαμεῖς ce qui n’est 
peut-être qu’une simple interversion de mots due au lapicide.

Plus étonnant, sans doute, mais parfaitement lisible et indiscutable, la 6e ligne 
débute par les lettres ΦΑΒ., qui indiquent évidemment la tribu dans laquelle étaient 
inscrits les Apaméens ayant reçu la citoyenneté romaine. C’est celle-là même des ci-
tés orientales ayant eu cette promotion (Cagnat 1914  : 78 note 1 citant Kubitschek, 
Philologus 1895 : 331 qui m’est demeuré inaccessible),1 celle aussi des colons de Béryte 
et d’Héliopolis-Baalbek (Rey-Coquais, in IGLS VI : 50 et 100 à propos des inscriptions 
nos 2714 et 2781); c’est, par ailleurs, celle de la gens Iulia et, dès lors, de tous ceux qui ob-
tinrent cette distinction, à titre personnel, de César ou d’Auguste (Rey-Coquais 1973 : 
51; cf. Rey-Coquais, in IGLS VII, 43 à propos de l’inscription d’Arados n° 4015).2 C’est 
donc tout normalement que L. Iulius Agrippa, l’évergète apaméen du début du IIe siècle, 
la mentionne, comme il est d’usage, après l’indication de sa filiation (IGLS 1314 et Rey-
Coquais 1973 : 40–41 n° 1, Pl. I.1; cf. Balty 1981 : respectivement 205 n° 19, Fig. 229 
et 56 Fig. 50; Balty 1988: 92, Pl. X.3); son arrière-grand-père Dexandros, un tétrarque 
local, l’avait lui-même reçue du diuus Augustus (Rey-Coquais 1973 : 41–46 n° 2, Pl. I.2; 
cf. Balty 1981: 205–206 n° 20, Fig. 230; Rey-Coquais, in Yon, Gatier 2009 : 30–33 
n° 3). On remarquera, certes, dans l’inscription de Rustius Rufinus, que l’ordre des mots 
pose problème — je l’ai déjà signalé. Pour un individu, la mention de la tribu à laquelle 
il appartient suit immédiatement le gentilice et la filiation, mais précède le cognomen. 
Doit-on à l’inversion d’ Ἀπαμεῖς et Κλαυδιεῖς qu’elle suive ici Κλαυδιεῖς et précède le 
verbe (ἀνέθηκαν) que je restituerais à la fin du texte ? Je le croirais volontiers. C’est le 

1  Contra, Rey-Coquais, in IGLS VII, 43 (à propos de l’inscription n° 4015), qui écrit : « la plupart des gens 
de Syrie qui, dans les cités pérégrines, possèdent la citoyenneté romaine à titre personnel, sont inscrits dans 
la tribu Quirina ».
2 L e navarque Séleucos, de Rhosos, qui la reçut d’Octave, peu avant décembre 35, est cependant inscrit dans 
la tribu Cornelia; cf. IGLS 718; Sartre 2001 : 661 (sub II.2).
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sens, me semble-t-il, qui l’impose et suggère les restitutions qu’il y a lieu de proposer; 
j’opterais, dès lors, pour la solution suivante [Fig. 1] : 

Γν(άιον) Ῥουστ[ίον Γν(άιου) υἱὸν]
Ῥουφεῖνο[ν  ἔπαρ-]
χον στό[λου  Ῥα-]

4   ουεννατίο[υ  οἱ  Ἀπ-]
αμεῖς Κ[λαυδιεῖς]
Φαβ(ίᾳ) ἀ[νέθηκαν].

La dédicace serait ainsi le fait des seuls Apaméens qui appartenaient à la tribu 
Fabia, c’est-à-dire de certains citoyens romains de la ville, mais peut-être pas de tous. 
L’inscription de la Porte Nord émanait de la βουλή et du δῆμος ; celle-ci, comme il ar-
rive souvent en Orient, provenait d’un groupe plus particulier (Poland 1909 : 109–116). 
Certes, ceux-ci ne sont-ils pas réunis en une association officielle — par exemple, un 
conuentus de ciues Romani, qui consistunt (Kornemann 1901 : 1180–1186) — mais ils 
apparaissent, de la même manière, à côté des deux organes traditionnels de ces πολεῖς 
grecques dont les habitants étaient des pérégrins, pour définir et préciser dans ses diffé-
rentes composantes l’ensemble du corps civique qui honore tel empereur ou tel person-
nage méritant de la cité. E. Kornemann en a relevé, il y a déjà plus d’un siècle, de très 
nombreux exemples qu’il y aurait sans doute lieu de multiplier aujourd’hui. J’évoquerai 
ici, plus spécialement, deux inscriptions d’Apamée du Méandre (Apamée Kibôtos), da-
tées du IIe siècle de notre ère, qui désignent ainsi les dédicants de ces statues (Funde 
1891 : 147–148) : ἡ βουλὴ καὶ ὁ δῆμος καὶ οἱ κατοικοῦντες Ῥωμαῖοι [...] ἐτείμησαν. 
Notre deuxième dédicace à Rustius Rufinus témoigne de l’attachement des citoyens ro-
mains de la tribu Fabia à l’ancien procurateur (ἔπαρχος) de la province au moment où 
il la quitte pour assurer le commandement de la flotte de Ravenne. Elle vient compléter 
celle des pérégrins de la ville, découverte à la Porte Nord, et constitue l’hommage d’un 
groupe social qui, du fait de sa citoyenneté romaine et de son inscription dans une des 
tribus de l’Urbs, se sentait vraisemblablement plus proche du fonctionnaire en partance 
ou avait peut-être plus particulièrement bénéficié de ses faveurs.

Cette inscription dans la tribu Fabia valait-elle, automatiquement, pour tous les 
Apaméens qui reçurent la citoyenneté romaine ? Il est difficile de l’affirmer. À Palmyre, 
si la majorité des citoyens romains furent inscrits dans la tribu Sergia, qui était celle 
d’Hadrien (Yon 2002 : 124) — lequel, selon toute vraisemblance, conféra à la ville le 
statut de civitas libera à l’occasion de son passage en 129 — on rappellera qu’un des 
ancêtres de C. Iulius Airanès l’avait été dans la tribu Fabia, comme il est normal pour 
un Iulius dont le praenomen et le gentilice indiquent qu’il reçut ce privilège d’un des 
premiers Julio-Claudiens, Auguste ou Caligula (Schlumberger 1942–1943 : 53 et 66; cf. 
Inv. X : 129; Yon 2002 : 82 et 205 [plutôt Caligula, sans doute]). À Apamée, vu le très 
petit nombre d’inscriptions qui nous sont parvenues et qui se réfèrent essentiellement 



94 Classica Orientalia

Jean-Charles Balty

à L. Iulius Agrippa, on observera la plus grande prudence. Il serait dangereux, en effet, 
de considérer que la tribu Fabia fut la seule à laquelle appartinrent les Apaméens deve-
nus citoyens romains; de même qu’on ne saurait imaginer que cette mention de notre 
inscription ne renvoie qu’à la seule famille de L. Iulius Agrippa et à ses descendants, 
quelque important qu’ait été le personnage dans la ville et quelque proche des empe-
reurs qu’il ait dû être en raison de son ascendance qui lui valait toujours à cette date des 
« honneurs royaux » (βασιλικαὶ τειμαί). Les Flavii Appii d’une des consoles de la Grande 
Colonnade, qui durent leur citoyenneté, sous les Flaviens, à Sex. Appius Severus, tribun 
militaire de la legio III Gallica en Syrie et questeur de Titus (Rey-Coquais 1973 : 66), ne 
mentionnent malheureusement pas le nom de la tribu dans laquelle ils furent inscrits. 
On ne saurait donc conclure. 

La mention d’Apaméens de la tribu Fabia dans notre inscription n’en est pas moins 
précieuse, quel que soit le groupe de citoyens qu’elle ait désigné; car, force est bien de 
constater, avec M. Sartre, que « rares furent au total les habitants de la Syrie romaine 
pourvus de la citoyenneté romaine avant 212  » (Sartre 2001  : 660, résumant Sartre 
1996). Notre texte n’est que de peu antérieur à cette date.
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